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GAZETTE -  VARSOYIE
  D U  M E R CR E D I ig. JU IL L E T .

De Toulon, le ib. J u in . V

§ os Batteries ont non feu- 
ltm ent ete renforce'es ; 
mais on les a meme en
core augmentees d’une 
nouvelie, qui a ete eta- 
blie a u de (Tous du F ort 
de la Malgue, a laquelle 
on a donnę le nom de 
Batterie d \ c a r d , &  qui 

eftcom pofee de 4. pieces de 36. &  de
2. m ortiers, qui battent direćtement i ’ 
entree de la Rade.

On ne fait fi les Anglois font rebute's 
ou non du peu de fucces de leur der- 
nitre tentative,- mais il ne fe pafle point 
de jo u r , qu’on ne fignale leur Ffcadre 
dans nos Parages.

Q uoiqu’il en fo i t , nous avons tout 
lieu d’elperer, que leurs entreprifes tilte- 
ricures trouveront a tout evenem entplus 
de difficultes encore qu’iis n'en ont ren- 
contrees a leur derniere tentative,&  tout 
eft pret a les bien rectvoir.

La Fre'gate ia Gracieufe embarque les 
vivres, &  Fon carenne la Cbimere. 11

nous arrive au refte tous les jours de Far* 
gen t, &  il ne manque certainement pas*

E x tra it d’une Lettre de Cadix» du 
10. J u in .

Un nayire marchand Efpagnol venant 
de Porto-Ricco , de conferve avec fe vaif- 
feau de guerre le Monarque, de foixante 
C anons, fut rencontre' le ay. du m ois 
dernier par une FregateAngloife detrente 
Canons. Le Capitaine de cette Fregate 
voulut faire la vifite du navire Efpagnoli 
& ce lu i-c i ayant refufe de s’y  foum ettrej 
VAnglois envoya fa Chaloupe arm ee, 
pour Fy contraindre, en le menaęant de 
le couler a fond , s il refiftoit. Sur ces 
entrefaites le vaiffeau de guerre le Mo- 
narc.ue arriva. Alors le Capitaine A n 
glois fut oblige'5 de fe rendre lui-rneme a 
bord du vaiffeau de guerre Efpagnol. Il 
s’y  rendit apres bien des difficultes; 8c 
s’abandonnant a la colere , il eut la te'- 
m erite de tenir divers p-opos injurieux 
fur le compte du Capitaine &  de la Na- 
tion. Ce procede determina le Capitai- 
ne Efpagnol,  qui avoit defllin de le ren*



troyer a fon bord , a Ie retenjr prifon- 
nier. II l ’a conduit ici le 29. du meme 
ijjo isj 8ę la Fregate a fuivi.

De P aris, le 29. 'Juin.
L sEveque de Boulogne fu r  Mer a, dit- 

on,e'teaflaffine layeille  de lnPenteedte,par 
un horame , a qui ce Prelat rtfufoit 
les Ordres; Le mal.heureux a e'te arrete,
Sc amene dans les Prifons de cette V ille .

Les efcarrnouches journalieres entre 
les Troupes legeres des Armees » qui 
font en campagne ,  font Ie prelude de 
la fanglan,te AStion , qui doit fe donner 
au prenjier jour pour decider de la Paix 
ou  de la eontinuation de la Guerre. C el
le  qui fe fait depuis un quart de Siecle 
dang 1’ lle  de Corfe , donnę lieu de tem s 
en tems a de petits faits d’armes j  qui 
n ’abouti(Tent qu ’a piąuer &  aigrir 
les Parties , ainfi q u ’i l  paroit par 
lą  Capie fuiyante de la L ytte  d ’un Corfe 
a un de fes Arais.

„ D e  F u r i ani, le 21. M a i.
5, Mon Ch.er Com patriote,

5,L es Genois, comme les Romainss ne 
„ f e  rebutent pas des difficulte's. U n  ob
i a c i e  a vaincre les iłatte &  les cha- 
„ to u ille . Une entreprife manque'e eft 
„n iem e pour eux une raifon de plus pour 
„ la  pourfuivre avec chaleur. M ais en 
„q u o i ils different de ces anciens Re'pu- 
„b lica in s , c ’eft qu’ils  ne reuffififent pas 
„au ffi bien q u ’eux.

„V o u s  favey, qu’ ils vinrent attaquer 
„ le 'F o rt  de F u ria n i J e i j .  du mois de 
„M a rs dernier. N ou yelle  attaque de 
„ le u r  p a r t , 8c nouyel e'chec. L ’Ex- 
„ D o g e  Grimaldi vint debarquer a la Ba- 
„ fłia  le i .A y r i l  avec un Renfort deTrou- 
„p eS ł un Train  d’A rtiIlerie, &  des M u- 
„n itio n s de guerre. Depuis fon arrive'e 
„ ju sq u ’au 17  de ce m ois, il ne fut occu- 
„ p e  que des arrangemens neceffaires pour 
„ fe  preparer a une ample moiffon de 
„L au riers. Enfin » fes Trcupes fe m ia

„re n t en m ouvement le 17 . &  tom b ł-
„re n t brusquem ent fur 1’Eglife de St.
„ Pancrace entre Ja Baftia &  F u r ia n i: 
,Pofte avance , oii nous tenions 2 j. 

H om m es. N os gens s’y  dćfenJir.nt 
’ ,quelque tem s ; Mais la fuperiorite ne 
\perm ettant pas une plus longue re£- 
’ ,ftance , ils fe replierent fur F u rja n i 
„ayec perte de quatre des leurs. L es

Genois incontinent firent fauter l ’E gli- 
„ fe  en l ’air.

„G rim a ld i, qui craigucit d’etre coupe', 
„ s ’ilfe portoit en avant, imagina d’e ltv e r  
„d e s  Redoutes de diftance en diftan- 
„ c e  ayec des Lignes de com m unication 
„p o u r atfurer fa retraite. Sur la dernie- 
„re  Re'doute la plus yoifine du F o r t , i l  
„ e t  ab lit des Batteries, qui tirerent yers 
„ le  comraencement du prefent m ois de 
„ M a i ; M ais le Canon fe trouva trop 
„eloigne' pour battre en breche ; E t les 
„Bom bes furent fi m ai dirigees , qu ’i l  
„ n ’en tom ba q u eq u atre  fur le  F o rt. 
„ N o tr e  Ge'ne'ral accourut a la te te  de 
„800 . Hommes » Sc fe retira le 18. vo- 
„ ta n t  l ’a& ion de 1’Ennem i, im mobile 
„dans fes Retranchem ens. Son Frerc, 
„ayec  200. H om m es, e'toit a portee de 
„n o u s fecourir erj cas de befoin. L a  
„G ard ę ordinaire , qui eft auffi de jtao. 
„H o m m e s, reftadans le For.t,

„  G r im a ld i informe de la retraite  de 
„n o tre  G e n e ra l, g’approcha de la Place 
„ le  20. a la  porte'e de Piftolet. L e  feu 
^.de part 8c d’autre fut tres-vif. N os 
„B raves, honteuxd’etre fur la defenfive, 
„ firen t une fortie au nombre de quatre- 
„ y in g t  , &  fondirent fur les Afiaillans. 
„D a n s ce moment arriye- le F reje de 
„ paoli avec fa troupe, Sc prend FEnne- 
„ m i par les flanes. Des Genois pren- < 
„nent I’ epouvante, lachent pie, 8c yon t 
„ a  la debande fe cacher dans leurs L i- 
„gnes. N ous les y  avpns fuivis , .fans 
„sntreprendre de les forcer, n ’ a'iant )̂a«



,,pas aftez de monde pour une pareille 
„a tta ą u e . I.es Genois ont 1 aifife fur la 
„p la ce  u  2. morts , parmi lesque!s on 
„co m p te  2. Capitaines de Grenadiers 8c 
„ le  F ils dii Capitaine K ón ig , Allemana. 
„ N o u s  n ’avons eu que que)ques 
, , bleffes. N ous apprenons, que Grimal- 

^,di eft tombe malade du chagrin, que 
„ lu i  caufe cet echec. S’il faut pour le 
„g u e r ir  un heureux fu cces, je crains 
„b ien , que lą Fieyre de ce General ne 
„degen ere en maladie chronique.

De Londres, le 26. J u in .
C om m e on croit i c i ,  que le m oyen 

le  plus efficace d empecher une defcente 
fur nos cótes , eft de former contrę les 
1 ’ Ennemis une entreprife, qui l ’oblige de 
tfeiller a Ja fiirete des fiennes, on fait en 
confeąuence avec toute la diligence p o f 
fible les preparatifs neceffaires a cet effet; 
i l  y  a m em e deja a Spitbad3 a P ors- 
mouth 8c dans les autres ports voifins,p!us 
de 100. Batim ens de transport, qui font 
to u t prets 3 pour fervir a l ’expedition, 
qu e fo n  projette, &  qu’ on affure devoir 
h e  pas tarder d ’avoir lieu; Le Gouverne- 
in en t a pris de plus a fon feryice tous les 
A rm ateu rs 3 qui font de 1 g. Canons Sc 
au delfus, fo n  apprete tous les Vąiffeaux 
de guerre;qui font encore dans cesRoyau- 
rnes ;  fo n  convertit en Brulots quan- 
tite' de chaloupes de guerre, 8c on Icye 
de gre' ou de force beaucoup de matelots, 
pour fervir fur la F lo t t e , que l’ęn pre- 
pare.

On ne neglige cependant pas les autres 
P r,^ a,ut'ons’ ^  a entre autres ex-
pedie' des ordres , pour faire marcher 
vers les có te s, qui fe trouvent fes plus 
expofees , 10. m ille hcinm es du Corps 
des m ilices.

Il eft arriye depuis quelques jours un 
Couriep depeche par m . Yorck M iniftre 
du R oi k la Haye. On pretend , q u ’il 
a apgorte la .reponfe des Etats Generau*

a la demande 3 qu ’on afliire ayoir e'te 
faite par ce M iniftre du fecours ftipule 
par les Traites en cas d’invafion.

Cependant cette reponfe n’a pas e'te 
rendue publique. Que!que foit au refte 
le contenu des depeches du Courier, 
on s ’apperęoit aife'ment,qu’il n’eft point 
du tout du gout de notre M iniftere.

Les nouvelles , que fo n  recoit d 'Alle-, 
magtie 3 ne font d’un autre cóte rien 
moins que fatisfaifantes , Sc c’eft avec 
beaucoup de chagrin, que la Cour a ap
pris, que les Franęois fe font non feule- 
ment de nouyeau rendus m aitres de la 
He Je  3 ou ils ont pris quantite' de Maga- 
zins i  mais qu ’une partie des Etats Ele- 
d o ra u x  du R oi eft m em e en leur pou- 
voir, fans qu’ił paroifte trop polEble d’en 
fauver le refte.

D'Altenas Ie 3 0 .  J u in .
' L e  R oi de Dannemarok arriva le 20.de 

ce mois d 'lizeboe  auChateau deRantz.au, 
Se fit Ie lendemain la revue d 3. Re'gi- 
m ens de C avallerie, du Corps de Cui- 
rafliers Sc de 3. Regim ens dTnfanterie* 
Norwegiennes deSudenfields, d’Aggerhus 
Sc d’ Opland;Ces Troupes rnanoeuvrerent 
enfuite en prefence de S. M . , qui les 
honora de fon approbation. L e  23. au 
matin elle a e'te de retou-r a Rendsbourg3 
ou Elle a fa it  fhonneur d’accorder lenom  
de Gardę Ferte de Frederic a la C o m 
pagnie a Cheval des Bourgeois de cette 
y i l le  ; Ehe en partit fap res midi pour 
Gottorp ; Elle y  dina Ie 24. ,  Sc fe m it 
enfuite en route pour fe rendre a Flens- 
bourg3 ou elle a e'te le 2/.

L e  R oi a donnę' le Re'giment de Dra. 
gons aux gardes a M . de Kalkreuf, Ge'- 
neral de Cayallerie , 8t M . de Moltkes 
qui ci devant etoit C h e f de ce Regim ent, 
a ete' nomme Commandant de la F orte- 
refte de Cronenbourg.

De Berlin , le 26. J u in .
L ’Arme’e RuJJienne ne s’eft pas encore



approchee de nos Frontieres d’aufti pres 
que quelques nouvelles etrangeres l ont 
porte. II eft vrai, qu ’on a vu roder par 
ci par la quelques uns de fes partis, qui 
ont en kve le betail des habitans dans les 
lieux,| Oii il n’y  avoit point de Troupes; 
cependant comme cette Arme'e, forte de 
40 m ille hom m es,s’approche dtPofnanie, 
pour marcher fur Glogau, le Com te de 
Dohna, a du fe m ettre en marche Ie 23. 
d ece  m o is , pour fe p o rter, de Lands- 
berg a la W arte, 8c il doit avoir campe 
hier a M eferitz.

De Francfort, le s ,  J u ille t.
L e Prince Ferdinand  eft decampe le 

30. du m ois dernier de Neukirchen. On 
a fait a cette occafion prifonniers a R itt-  
berg unLieutenant H annovrien,$z hom 
m es de differens Regim ens &  66. mala- 
des, on y  a pris de plus 32. Chariots de 
vivres 8c autres.

L a  Referve du D uc de Broglie a mar
che' le 2. a Orlinckhaufen,  8c 1’Armee du 
M arechal de Contades a Stuckenbrock. On 
s’eft empare de Bielefeld,ou  Fon a trouve 
quantite de M agazins en vivres de toute 
efpece. Les T roupts,qui y  e'toient,fe font 
retirees par M arienveldt,pour )oindre le 
Prince Ferdinand, qui a pris fa retraite 
par Ie meme endroit marchant fur Mun- 
fter,k  ce que les habitans du Pays aflurent 
unanim em ent. Les Ennemis ont laifte 
Garnifon a Lippftadt.

M . Ie M arquis dPArmentieres s ’eft por
te' a Hamm, pour foutenir M . le D uc de 
Chevreufe, qui a ete detache le 2. , pour 
couper cette Garnifon. M . deFifcher eft 
avec fonCorps aLemgow,ce qui interrom 
pe abfolument toute com munication 
entre Hamelen 6c 1’Arme'e x\lliee.

On ne conęoit rien a la manoeuvre de 
M . fe Prince Ferdinand, &  Fon ne com- 
prend pas quel peut etre fon but en s’e- 
loignant du W ezer, a moins peut etre 
que fon de (Tein ne (oitde confumer les 
M agazins confiderablts., qu ’il feroit obli

ge' d’abandoitner fans cela.- il en a encore 
un grand a Osnabriick:Cependant comme 
on en a deja transporte une partie a Fer- 
den, on juge,que ce Prince fera fa retraite 
par ce pays fur Bremen 6c Ferden, cc qui 
paroit d’autant plus vraifemblable que I* 
Intendant &  le CommiiTariatAnglois font 
dej a depuis quelques jours dans la premie'- 
re de ces Villes.

De la Bajfe Elbe le 3. Ju illet.
Suivant la L ifte , qui paroit des forces 

de PArm ee A llie e , t lle confifte en 35. 
mille Hannovriens,en  com tant les C om - 
pagnits Franches de meme que les Chaf- 
feurs; 20. m ille H cjf.is, au nombre des- \ 
quels eft cependant com pris la M ilice du 
Pais; 7. m ille Brunsw ickois ; 8. m ille  
Anglois; 2. Regim ens de Dragons P^ uf-  
fiens 'ainfi que 5. Efcadrons de Houftars; 
&  enfin 5. m ille hommes des Troupes de 
Saxe- Gotba 8c de Buckebourg. T o ta l 7 5 , 
m ille hommes.

De Pofnanie, le r j.  J u ille t.
L ’Arme'e PruJJtenne ,  qui camp*

Ie 12. entre Bytin &  Pniewy a portee de 
Senkowicz , y  fejourna le 13. Mais un 
Corps de Troupes RuJJiennes defilant la 
nuit du 13. au 14. a gauche, afin de cou
per aux Prujjtens le chtm in fur Pinno% j 
ils fe rep lieren t,  apres avoir laifte au ! 
Cam p nombre de tentes 8c de Canons, 
par Pinno fur Lwówek,onPohlnifch-Neu~ 
ftadt. M algre une epouvant?.ble pluye* 
qui tomba la meme nuit, les RuJJiens ne 
laifte rent pas d’incommoder par une vive 
canonnade PArmee Prujjienne dans fa re
traite,de maniere qu ’elle fut obligee d’a- 
bandonnerquantite deChariots.Aujourd’ - 
hui elle aura deja pafte Reuftadt ,  afin 
d arriver le p lutót qui fera poftible en 
Silefe. En attendant les Troupes le'geres 
de PArmee RuJJtenne ne ceflent de la 
cottoier, &  dont Plnfanterie conjointe- 
m nt avec les Cuiraftiers s’eft aufti mife 
en marche aujourd’hui pour aller a fon 
Ennemi.



S U P P L E M E N T  a  l a  G A Z E T T E  d e  V A R SO V IE____ DU 18 . J u iŁ Ł E T  1 7 5 9 .

J O U R N A L  de l ’Armee I. &  R . depuis le 2.1 jusqu,au 4 . J u ille t,
L u  ftjhiartier-General a Reichenberg,

deux premieres Colonnes de 1’Arme'e quitterent Ie 2. de ce mois 
e Camp de Bredl Sc marcherent a Reichenberg, la prem iere con- 
iuite par lc Baron de Buccow,General de C'avallerie,& 1’autre ayant 
fa tete M . le M arechal. La troiliem e Colonne aux ordres du 

}uc d 'Aremberg General d’Infanterie, fe porta de fon cóte de Git- 
:hin a Tuman; tandis que Ie Baron de Laudohn Lieutenant-Ge'- 

neral conduifit les Troupes legeres d fes ordres de Jablunzen  a 
Bufch- ullersdorff'  &  que le Baron de Beck aufli Lieutenant-General marcha avec 
les fiennts de Henersdorff a Hochftadt.

Les avis, qui font arriyes aujourd hui 2. portent, qu’une Colonne de l ’Arme'e 
ennemie, qui cam poit a Landshut,  Sc quJon affure etre compofe'e d’un Regim ent de 
Cuiraffiers, d’un de Dragons 8c de deux d’Infanterie, avoit marche en hate Ie jo .  du 
m ois derni r a 2. heures apres m inuit a Hirfcbberg, fous Ies ordres du General de 
Z e id litz , &  que Je lendemain elle  s’etoit porte'fur Lowenberg.

On a de plus appris, que le Corps ennemi, qui a dernierement pe'ne'tre' par 
Schazlar en Bohćme,  a campe en deux Iignes s ’e'tendant depuis Alftadt ;usqu’ a 
Huhenbruch, que Ie General M ajor Baron de Jahnus avoit e'te attaque dans ces en- 
tbrons ( a  Teutjćb-Branjfnitz) par des forces fuperieures, &  qu’il avoit en confe'- 
quence pris Je parti de fe retirer derriere Ies abbatis, qui font dans cet endroit, ce  
q u ’il avoit fait fans aucuhe perte.

L a  prem iere Sc la feconde Colonne de 1’ Arme'e ont fejourne' Ie 3. dans Ie 
Cam p, que nous occupons aftuellem ent, Ie D uc d’ Aremberg y  eft arrive fe m em e 
jour de Turnau  avec latroifiem ej 8c comme Ies Troupes, qui jusqu’ici avoient etć  
a  N eujladt,  out maintenant joint 1’ Arm ee, elle a campe fuivant le noovel ordre de 
B ataille, qui a ete formę en confequence.

Les Licutenans Generaux de Laudohn Sc de Beck ont Cependant eu lejour de 
leur cóte, le premier a Bufch- Ullersdorff &  le fecond a Hochftadt.

On apprit ce jour-la, que les Ennemis ayoient e'te aux mainś avecnoS Croa- 
tes dn*ns 1 abbatis, dont on a parle', depuis Ies j .  heufes Sc demie jusąu’ a neuf heu
res du inatinj mais q u ’ayant apperęu quelques Troupes de notre Cavallerie &  de 
nos Dragons vers KeJJelsdorjft, 8c leur gardes avanceeś en ayaUt ete repouftees, ils 
s etoient retires dans leur Camp entre Hohenbruck Sc Alftadt apres avoir redouble 
leurs gardes avancees, 8c Ies avoir rapproche'es du Camp.

L es Ennemis n’ayant rien pu effećluer de ce cóte la, ils fe móntrerent avec 
quelques Troupes de plus du cóte ST Arna u\ mais y  ayant encore apperęCi nos Dra
gons, ils crurent ne devoir rien entreprendre ulterieuremerit, Sc fe retirerent. ega-
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lem ent dans l e u r  C a m p , apres avoir laiffe un gros de CavaHerie pofte fur une hauteur,

qui eft au deffous de K ottw itz , _ . ,
occupe encore au}ourd’hiu ^  m em e pofition* pour y  attendre

1’A rtilterie de R eferve, qui a ete retardee dans fa marche par rapport au pays mon- 
tueux qu ’elte a ete obligee de traverfcr, 8c par rapport a lad ifficu lte  des chemins, 
rompus par fes pi u y  es continuelles qui font tombees depuis quelques jours.

M . le Marechal vient cependant de donner ordre au General Baron de Laudohn 
d’entrer en Silefie avec 2000. chevaux, afin qu’on puifle etre inftruit avec d’autant 
p lu s dłex?.aitude des mouvemens des Ennemis;. 8c de penetrer en confequence en 
avant jusqu’a ce qu ’il foit en vu e des Frujjtens.

Suitę du J O U R N A L  de Armee Combinee I. (A R. &  de /’ Empire* depuis le 2 ?.
J u in  jusques au 5. J u illet.

D u J)uartier General d Trappftadt.
T  e Lieutenant-Generai Baron de Kolbe ayant marche ( ainfi qu’on l’a dit dans Ie 
L i  orecedent Journal) a Trappftadt Ie 29. du m ois pafle avec les T roupes, qu’ il  
com m ande, il y" fejourna le  lendemain 50. Cependant on eut avis, que differens 
cetits  detachemens ennemis fe faifoient voirdans les environs d 'E rfu rth , &. qu ils  
dtoient dans le deffein de Te reunir; fur quoi les Troupes des poftes avances eu ren t 
ordre de detacher de leur cóte fur les chem ins, qui condtufent au D is tn ft  deSchmaU  
kalden * a f i n  d’etre inftruit prom ptem ent des mouvem ens eventuels de 1 hnnem i, 
c e  a u U lit  en e ® t  e rfe u te  le . .  I  ce m oiS.  I.e General de X *  fc p o . . .  «  >ou.-
1.  k Meinungen,8c il m atch ale  lendemain 2. a lieu de fa dt ftination,
pour faire rentrer tant les ancierines que les nouvelles fommes d execution , qui
on t ete im pofees a ce T errito ire.  ̂ x , . . , »

1,’Arm ee marcha Ie meme jour du Cam p de Hoffhem  a celu i, qui avoit ete 
m aroue a Trappftadt ou Ie General de Ried  donna avis qu’il avoit reffere &  concentre 
fes poftes avances Sc retire meme ceux qu ’il avoit a Kacha &  dans les eenvirons par- 
cequ’ils ffeto ien t plus ffaucune u tilite , les Troupes de France  oceupant maintenant
t o u t e  l a  H # ,  a l ’ e x c e p t i o , n  d u  d i f t r i a  d e  Scbrnalk.ilden. .

Cependant M . de R ied  ayant ete infonne, que es Frufjiens 
du monde a M ulda, a Creutzbourg &  aux eneuons, il fit ^  ’
pour y  enlever les Enrolleursi m ais les habttans du pays les en a y a n t  initruits, ils  
eurent le tem s de fe farmer, excepte quelques uns d’entre eux, qui ont ete condu.ts
au*O uartier General hier apres, midi.

L>Armee fejourne au refte aujourd’hui 5 . ,  parceque les fortes p luyes, q iu  
font continuellem ent tom bees depuis plufieurs jours,ont rtndu les chem ins unprati-

CdbkS'  Quelques av?s p o rte n t  d’a il!tm s, q ce  fes Em kbus en t rcfftm ble nn C o r g  
de T ro u p e s  p ris de Naumbourgs que ce Corps sfeft mis en marche fur Erjurth, &

S r t n S r i *  - r is »  T , "  B c n t “ t  c0"ĥ mat‘0,,•
De. LicTiy le z . J u ille t. (

I  e R egim ent d e la  Marek  a rm a  id  Yendredi dernier, &  f i t  Ioge dans un 
de nos FauscbourgSy S am ed iileu t fe jo w .& h ie r  de grand matm il en e lt  parti, pour 

retourner en France.


